
Burundi : Les sceptiques sont nombreux après la promesse de Nkurunziza

    Voice of America,Â 09 juin 2018  La promesse de Nkurunziza de ne pas briguer un 3e mandat diversement perÃ§ue au
Burundi  Les Burundais ont des avisÂ partagÃ©s au sujet de la dÃ©claration du prÃ©sident Pierre Nkurunziza selon laquelle il
ne briguera pas un autre mandat en 2020.  
  Lâ€™opposition ne croit pas Ã  cette annonce. Certains Burundais attendent de voir ce qui se passera dâ€™ici 2020. Mais les
formations politiques proches du pouvoir affirment, pour leur part, que le Burundi sera bientÃ´t un modÃ¨le de dÃ©mocratie
dans la sousâ€“rÃ©gion et en Afrique.  Le prÃ©sident Pierre Nkurunziza a annoncÃ© jeudi qu'il ne sera pas candidat Ã  sa
succession en 2020, une surprise de taille au moment oÃ¹ le pays vient d'adopter une nouvelle Constitution lui permettant
de se maintenir au pouvoir jusqu'en 2034.  Il a, Ã©galement, promis de soutenir de toute son Ã©nergie et de toute son
intelligence le prochain prÃ©sident qui sera Ã©lu.  Les sceptiques sont nombreux, mais accordent le bÃ©nÃ©fice du doute au
chef de lâ€™Etat.  "Nâ€™y aurait-il pas une main derriÃ¨re ? Je veux dire que câ€™est peut-Ãªtre son parti qui le pousse? Donc une
pression quelconque venant de son parti. Il y a bien des questions que je peux me poser mais attendons voir", sâ€™interroge
un Burundais que VOA Afrique a rencontrÃ© Ã  Bujumbura, la capitale burundaise.  "MÃªme en 2015, M. Nkurunziza avait
Ã©galement promis dans un discours quâ€™il allait quitter le pouvoir. En ce qui me concerne et concerne la population
burundaise, câ€™est du mensonge. Je pense quâ€™il ne va pas quitter le pouvoir. Ce nâ€™est pas la premiÃ¨re fois quâ€™il parle ainsi.
En 2020, on va voir si sa parole a Ã©tÃ© tenue", rappelle pour sa part un autre un Burundais.  "Moi je pense quâ€™il veut
dâ€™abord dÃ©couvrir les frondeurs qui veulent le pouvoir", suppute un autre.  Lâ€™opposition intÃ©rieure et celle en exil ne croient
pas Ã  la promesse inattendue du prÃ©sident Pierre Nkurunziza.  Pour ces opposants, le prÃ©sident burundais veut distraire
la communautÃ© internationale et le peuple burundais pour que, le moment venu en 2020, il revienne Ã  sa prÃ©sidence Ã  vie
; en vertue de la nouvelle constitution qui lui permet de diriger le pays jusquâ€™en 2034.  Mais pour Abel Gashatsi, prÃ©sident
de lâ€™Union pour le progrÃ¨s national (Uprona), parti proche du pouvoir, lâ€™annonce prÃ©sidentielle a pris de court les
opposants.  M. Gashatsi estime que le Burundi sera un modÃ¨le de dÃ©mocratie en Afrique.  "Le message du prÃ©sident a
coupÃ© court aux spÃ©culations de certains politiciens qui ne faisaient que dire que le prÃ©sident de la rÃ©publique a proposÃ©
lâ€™amendement de cette Constitution pour sâ€™Ã©terniser au pouvoir. Le message du prÃ©sident de la rÃ©publique est clair. Il va
terminer son mandat en 2020 et il va mÃªme aider son successeur. Ã‡a devrait inspirer dâ€™autres prÃ©sidents africains,
dâ€™autres pays de la sous-rÃ©gion car le Burundi dâ€™ici peu sera un modÃ¨le dÃ©mocratique en Afrique et dans la sous-rÃ©gion",
soutient M. Gashatsi.  Le journaliste Jean De Dieu Nsengiyumva, membre de la sociÃ©tÃ© civile burundaise, salue le
courage du prÃ©sident burundais mÃªme sâ€™il se pose de nombreuses questions.  "Est-ce quâ€™il a Ã©tÃ© poussÃ© Ã  renoncer Ã  ce
mandat ? Ã‡a câ€™est la premiÃ¨re question. La deuxiÃ¨me question : est-ce quâ€™il subit une pression de son propre parti
politique, le CNDD FDD ? Est-ce quâ€™il se sent finalement incapable de continuer Ã  diriger le pays ? Est-ce quâ€™il est fatiguÃ©
? On ne sait pas encore la raison qui a poussÃ© le prÃ©sident Pierre Nkurunziza Ã  faire cette annonce que je salue parce
que Ã§a va contribuer Ã  coup sÃ»r Ã  assainir le climat politique", avance M. Gashatsi.  Julien Nimubona, politologue,
enseigne Ã  lâ€™universitÃ© du Burundi. Il analyse le discours du prÃ©sident Pierre Nkurunziza en trois Ã©tapes.  "La premiÃ¨re
Ã©tape de lâ€™analyse est de le considÃ©rer en rapport avec la fin de ses mandats; câ€™est la croyance en la parole du chef de
lâ€™Ã©tat. Le respect de la parole donnÃ©e. Il veut apparaitre comme un homme dâ€™Ã©tat, un homme de Dieu, quâ€™on accorde du
crÃ©dit Ã  ce discours. La deuxiÃ¨me Ã©tape, câ€™est de tenir en compte quâ€™il est un homme dâ€™Etat, un homme de pouvoir qui est
pris dans des contradictions internes avec sa famille politique. Enfin, il y a les pressions de lâ€™environnement. Lâ€™asphyxie
Ã©conomique dans laquelle nous vivons qui a un impact sur la lÃ©gitimitÃ© interne. Toutes ces contradictions-lÃ , internes au
parti, internes au niveau national ; tout cela, ce sont des poids qui peuvent peser Ã©normÃ©ment sur un chef de lâ€™Etat qui
peut alors dÃ©cider dâ€™Ãªtre la solution et non le problÃ¨me", indique M. Nimubona.  Le prÃ©sident burundais avait soulignÃ©
jeudi que dans la tradition burundaise, un homme se retourne dans son lit mais ne se retourne pas dans sa parole. 
Christophe Nkurunziza  
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